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J’ai quitté l’autoroute 
Et je me suis engagé sur le chemin des rêves… 
J’ai cueilli une feuille 
Une Mercedes s’arrête… 
Surpris, c’était Maryline 
Mais Maryline Dupont, 84 ans, 
Une voisine handicapée ! 
Georges                                  Un voyage souterrain 

Discret 
Invisible 
De racines en radicelles 
De terreau en schiste 
De grenailles en cailloux 
Invisible hiver 
Un voyage vert 
Aérien 
Discret 
De feuilles en folioles 
De rameaux en branches 
D’escalades en cascades 
Apparence de printemps 
Un voyage goûteux 
Violet 
Juteux 
De baies en grappes 
De jus en confiture 
De tarte en gourmandise 
Cueillette d’automne 
Et le voyage souterrain invisible recommence            Nicole 

Avant-hier tout était brun 
Hier tout était vert 
Aujourd’hui … du jaune 
Le pissenlit est né au milieu des violettes 
Mais qu’y a-t-il là tout près ? 
Une canette écrasée, un paquet de cigarettes tout 
mouillé… 
Des arbres de tous les verts 
De belles maisons 
Et un affreux pont d’autoroute 
Qui est quand même peint en vert ! 
Anachronisme de la vie 
Une nature, des déchets, des beaux paysages… 
Et une autoroute au milieu ! 
Les hommes qui se promènent 
Admirent, contemplent 
Mais qui polluent ! 
Marc 
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  Mon prénom c’est violette des bois. 

Depuis ma naissance en bordure du chemin,  
Je suis destinée à une merveilleuse aventure. 
À peine fleurie, les passants veulent sentir mon 
parfum si envoutant 
Plus tard, un enfant me cueille pour m’offrir à sa 
maman qu’il aime tant 
Cet enfant va grandir un jour 
Un merveilleux jour 
Il retrouvera ma trace et me cueillera moi et mes 
sœurs 
Il composera un bouquet 
Le soir il m’aura mise couchée dessous un pli de soie 
Il m’offrira à sa chérie 
Qui aussitôt posera son nez dans mon cœur et 
rougira d’émotion 
Alors ce parfum sera lié à cette rencontre un soir 
d’avril 
Et je continuerai ma vie dans un vase sur la 
cheminée 
Et plus tard, bien plus tard, 
Des petits enfants me retrouveront entre les pages  
D’un livre de chevet de leur grand-mère chérie 
Ils retiendront à leur tour 
Ce doux parfum 
Cette odeur qui habitait la maison familiale 
Des petites violettes au sirop de violette 
En passant par le parfum des photophores 
Mon nom sera cousin du mot Amour ! 
Anne-Marie 
 

J’ai gardé au plus profond de ma mémoire 
Plein de rêves 
Je m’appelle la jonquille de l’amour 
J’ouvre mon cœur aux plus belles roses des anges 
Elles parfument en forme de papillon 
Mon cœur qui parle 
Elles font danser les autres fleurs à petits pas 
Cela donne du pur bonheur  
Un miroir d’arc-en-ciel 
Francis 
 

La ficaire me fait penser un peu à un bouton d’or 
On pourrait dire que c’est sa cousine éloignée 
Et ces fleurs nous apportent le printemps 
La nature est d’une chaleur joyeuse. 
Jennyfer 
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Les pâquerettes sont naturelles 
Avec les pâquerettes on fait du thé 
Les pâquerettes sont petites, mais très belles 
Avec les pâquerettes on fait une couronne pour 
mettre dans les cheveux des petites filles. 
Sengül 
 

Je ‘rap’ pour me faire entendre 
Ce que j’ai à dire 
Ce que j’ai sur le cœur 
Si les paroles ne plaisent pas 
Parce que je blesse, tant pis. 
Ne vous quittez pas 
Résistez à la violence 
Ne vous quittez pas 
On ne peut pas fermer les yeux sur la souffrance du monde 
Ne vous quittez pas 
Parce qu’on a assez humilié toutes les femmes 
Ne vous quittez pas 
Donnez de la lumière un court instant 
Pour que tous les violés oublient leur mal 
Ne vous quittez pas 
N’apprenez plus aux enfants à tuer 
Si je froisse 
C’est parce que je dis la vérité en face 
Peut-être que je déçois 
Mais je devais dire tout ça. 
Quand on n’a que l’amour pour unique chanson… 
Rap de Francis rapé par Jacqueline 
 

Muscari 
Petite grappe bleu-mauve formant un oignon au 
bout de sa tige solide  aux senteurs prononcées qui 
nous extasie et nous transporte dans un univers qui 
nous rend beau de l’intérieur. 
L’envie de renouveau et de dynamisme. 
Cœur vaillant et les yeux pétillants d’une beauté 
immortelle. 
Arrêt sur le temps pour que ce jardin de fleurs et de 
verdure ne s’efface jamais de ma mémoire. 
Mais une telle beauté sera toujours gravée dans mon 
esprit. 
Les couleurs variées et leurs odeurs enivrantes 
feront partie de mon jardin secret. 
Cela restera mon chef d’œuvre dont je pourrai faire 
mon propre tableau, 
Selon mes goûts et mes envies, 
Et que j’encadrerai comme un trésor infini. 
Vanessa 
 



 

4 
 

 
  En me promenant  

J’ai découvert par Tommy une anémone des bois 
Et nous l’avons partagée ensemble. 
Rosa 
 

Cette petite fleur couleur du soleil  
On la surnomme le pissenlit 
On dit souvent aux enfants 
« Si tu prends cette fleur, tu vas faire pipi au lit » 
Cette petite fleur se transforme en petits filets 
blancs 
Que les enfants aiment bien souffler 
On dirait des petits anges qui s’envolent 
C’est beau à voir 
On dirait qu’ils montent au ciel 
Monique
 
 

Petit bout de mousse 
J’en ai vu des choses 
Vous voulez entendre la dernière… 
Vous connaissez Yvon, non ?! 
Et bien c’est le fils d’un fermier du coin 
Il a donné rendez-vous à Léa 
Juste en dessous du chêne, 
Là où je vis 
Il lui a donné un bisou 
Elle a souri 
Il a caressé son visage 
Elle a passé les mains dans ses cheveux 
Puis elle a glissé la main sous sa chemise 
Et moi petite mousse j’ai observé tout cela 
La suite vous voulez la connaître… 
Et bien vous ne la connaîtrez pas 
Secret professionnel de mousse 
Tout ce que je peux dire 
C’est que j’ai fini toute écrasée ! 
Jacqueline 
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Je suis un petit muscari 
Et j’ai grandi dans un champ parsemé de fleurs de toutes les couleurs 
Un jour, une dame s’est arrêtée devant moi 
M’a regardée 
Et m’a cueillie 
Elle m’a mis dans un sac noir 
Seulement voilà 
Ce sac était troué… et j’ai fini par tomber sur une route 
Un enfant m’a ramassé 
Et m’a amené dans un endroit… bizarre 
Il y avait des fleurs, des plantes de toutes tailles et couleurs 
Ça n’était pas un champ ni un pré, ni un jardin 
J’avais atterri chez un fleuriste ! 
Quelle chance ! 
? 
 

La pâquerette 
Cette petite pâquerette passe dans tous les jardins 
et les prairies 
Et elle vient pour les Pâques 
C’est pour ça qu’on l’appelle pâquerette 
Et elle reste jusqu’à l’été 
Julie 
 

Vous pensez voir un simple caillou 
Détrompez-vous ! 
C’est un trésor 
On ne le voit pas, mais il sent le propre 
Même l’affreux pont de l’autoroute ne peut rien 
contre lui 
Il est robuste 
Il résiste à l’hiver 
Et renaît au printemps 
Fidèle à lui-même il ne change pas 
Et aujourd’hui il fait la joie et les muscles 
D’un petit garçon qui l’a transporté à bout de bras 
Tout au fond de son sac. 
Pascale 
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La petite canette. 
Il était une fois une boîte de coca, fraîchement sortie de l’usine. Quand elle vivait là-bas, elle et ses sœurs parlaient souvent de la 
Nature. Elles savaient bien que ça existait mais elles ignoraient totalement ce que c’était. S’agissait-il d’une grosse usine, à peine 
différente de celle dans laquelle elles étaient nées ? Alignées sur d’immenses palettes, elles rêvaient à cette mère Nature dont disait 
qu’elle était bonne et généreuse. Un jour, la petite canette et ses sœurs quittèrent l’usine à bord d’un gros camion très bruyant et 
très sombre… 
Elle eu à peine le temps d’entrevoir le soleil. 
Dommage… 
Longtemps après, elle arriva à destination de nuit. Elle se retrouva dans la réserve sombre et froide d’un supermarché. 
La petite canette se désespérait de voir un jour la nature. 
Elle passa de mains en mains, de rayons en frigos, jusqu’à ce qu’un humain l’achète. 1,30 €. 
La petite canette était à la fois curieuse et effrayée par cette nouvelle étape de sa vie. L’humain la saisit, se dirigea vers la porte 
vitrée et la glissa dans un sac plastique sans qu’elle pût apercevoir quoique ce soit. Soudain l’homme la sortit, la décapsula et but à 
grandes gorgées. La petite canette ne réalisa pas tout de suite ce qui lui arrivait. Elle se sentait de plus en plus légère. Elle jeta un 
coup d’œil autour d’elle ; elle ne reconnaissait rien. Tout était vert, jaune, rouge… Partout des couleurs. 
Et puis ce vent léger qui la berçait… c’était si doux. 
Elle ressentit une joie immense, un bonheur jusque-là inconnu. 
Elle profita pleinement de ces quelques minutes. Elle en était encore à rêver quand elle reçut un choc sur la tête : elle venait de 
tomber ou plutôt l’humain peu scrupuleux venait de la jeter sur le bas-côté. Heureusement l’herbe tendre avait amortie sa chute 
vertigineuse. 
Bien installée entre une pierre et un fraisier sauvage, elle eut la chance de vivre les quatre saisons. Elle connut la douceur du 
printemps, la chaleur de l’été, la beauté de l’automne et la blancheur de l’hiver avant d’être ramassée par un promeneur solitaire. 
A ce jour on dit qu’elle séjourne dans un container en attendant le recyclage. Mais rassurez-vous, elle n’est pas malheureuse. Elle 
rêve chaque jour à ce possible retour à la Nature… 
Christel 
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La violette 
Petite graine on m’a fait pousser ici, dans ce beau village 
Graine, je ne savais pas où je j’allais atterrir 
J’avais un peu peur 
Je me demandais ce qui allait m’arriver 
À un moment petite graine 
J’ai senti qu’on me prenait et qu’on me semait dans la terre 
Mais qui est cette personne ? 
Petite graine je ne savais pas ce que je serais 
Ni quel nom je porterais 
Le froid, l’humidité arrivent et voilà que j’ai froid 
Les mois passent 
Je grandis 
Je sens le soleil 
Et j’arrive à éclore 
Et là je me vois mauve, resplendissante de beauté 
Une créature à deux petites jambes s’approche de moi 
Me regarde passionnément 
Me cueille 
Me ramène chez lui pour sa maman 
Et elle lui dit : « bonne fête maman » 
Et je vois la maman heureuse. 
Laura 
 

En me promenant sur le chemin,  
Je rencontrai sur le côté une fleur nommé l’anémone des bois.  
J’étais attirée par cette fleur, elle m’appelait, elle me disait de la cueillir,  
Qu’elle avait envie de voyager, qu’elle voulait voir plus loin, 
Qu’elle voulait voir d’autres fleurs… 
Yves 
 

L’arbre de la prune 
L’arbre de la prune a donné vie à des fleurs blanches 
Et sur la branche à des petits picots 
Et le calme de la nature a donné vie à la musique 
Et à l’amour de la fleur sur la branche 
Puis le jour est arrivé 
Et le soleil a donné le pétillant 
Des pétales de vie 
La fin de la journée est tombée sur la branche 
Et sur les pétales 
Et tout l’amour de l’arbre qui a donné les étoiles 
Tous sont montés dans le ciel, au-dessus des étoiles 
L’amour immortalise la vie de ma branche 
Jusqu’à la fleur de prune 
Jusqu’à la fin du voyage du grand amour de mon cœur 
Séra 
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C'est mon histoire à moi, je suis une petite Fraise. Lorsque mon aventure a commencé, je n'étais qu'un bourgeon sur un fraisier 
sauvage en pleine nature. Je respirais l'air frais de Fagnes en compagnie de mes amies Pâquerettes, quand des enfants qui 
passaient par là furent attirés par les jolies couleurs rouges de mes grandes sœurs, ils les admirèrent et en goûtèrent... Le goût 
les surprit et ils en dégustèrent encore toute l'après-midi, puis, celle-ci touchant à sa fin, (et mes sœurs commençant à être de 
moins en moins nombreuses) ils cueillirent mes amies Pâquerettes pour les offrir à leurs Mamans et me laissèrent seule, moi, le 
petit bourgeon que j'étais. Les jours qui suivirent, il plut beaucoup, on me ramassa et on me replanta dans un endroit inconnu. 
Pendant ce temps aucune fraise ne se développait sur le fraisier. A cause de la pluie, limaces et escargots étaient de sortie, ils 
s'approchèrent et je les interrogeais:  
- Où suis-je? 
- Tu es dans le jardin du jardinier, que fais-tu ici? 
- Je ne sais pas, je cherche mes sœurs, savez-vous où sont-elles? 
- Les enfants les ont surement mangées. 
- Pourquoi suis-je seule, n'y a-t-il pas d'autres légumes ce jardinier? 
- Si mais ils ont tous été coupés pour se présenter au concours du plus gros légume!! 
- Et mes amies, les Pâquerettes vous savez où elles se trouvent? 
- Elles sont surement  
Sur ce ils s'en allèrent et le jardinier revient. Il s'occupait beaucoup du fraisier et de moi, pourtant je passais mes journées à 
pleurer mes sœurs dévorées par ces goinfres et mes amies fanées... 
A force d'avoir pleuré toutes les larmes de mon corps, j'ai arrosé les feuilles du fraisier qui donna naissance à d'autres petits 
bourgeons qui grandirent et devinrent mes sœurs... 
Sarah 
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 Je suis l’anémone des bois 
Blanche et jaune un peu teintée de rose, je me penche vers mon pied… 
La pluie du matin m’a un peu fatiguée 
Mais si je plie, je ne casse pas 
Terri, terri, terri, terra 
Il me semble sentir un léger chatouillis le long de ma tige… 
Mon Dieu ! Le cerfeuil sauvage qui habite à côté me paraît bien peu sage… 
Il s’étend de plus en plus 
Et son odeur raffinée me chatouille le pistil 
Terri terra, terra terril 
Mais attention, voilà du monde 
On nous regarde, on parle de nous 
Ils écoutaient des bruits bizarres 
Dès qu’ils seront partis 
On continuera notre petit flirt 
Clément 
 

Bon, alors je marchais, je me promenais dans la campagne 
Puis au loin, j’ai vu quelque chose de rouge 
C’est alors que je me suis approchée 
J’ai vu cette magnifique tulipe 
Elle rayonnait parmi les autres fleurs 
Et c’est pour cela que je l’ai cueillie 
Je l’ai mise dans mes beaux cheveux 
Et je me suis dit que je serai encore plus jolie 
Et voilà 
C’est pour ça que maintenant  
Je vous raconte cette histoire 
Aurélie 
 

Je me présente, je suis un narcisse blanc et jaune 
Je commence à pousser au printemps 
Je grandis de plus en plus, jusqu’à m’ouvrir 
Les gens qui passent me trouvent très jolie 
Et cela ne me déplait pas 
Au contraire ça me flatte 
Puis un jour, un groupe de personnes passait par là… 
J’ai vu une demoiselle s’arrêter devant moi 
Elle s’est approchée 
Elle m’a cueillie et m’a mise dans un sachet 
Puis on a continué le chemin… 
Jusqu’à ce qu’on arrive chez elle 
Elle m’a déposée dans une vitrine et elle est partie manger 
Après elle est revenue me chercher 
Et elle vient de vous raconter ma petite histoire… 
Audrey 
 
 


